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crit de leurs serions qu'ils refusèrent de lui communiquer. Il
-cita l'évêque devant le Conseil Supérieur qui, après l'avoir en-
tendu, réserva la cause à la décision du roi. Ce dernier ordonna
aux parties de bien vivre ensemble, et il ne fut plus question ni
,de comédie ni de mandement.

(A euivire)

AVIS
" Chercliez au grenier, à la cave, dans vos vieilles valises,

dans vos armoires et dans vos tiroirs; probablement vous y
trouverez de vieux papiers, d'anciens documents, des billets ou
des enveloppes sur lesquels se trouvent dés timbres de toutes
sortes. Faites un paquet le ces paperasses (sans en retirer ou
-maculer les timbres) et envoyez les à M. A. LIoNAIs, Chambre
401, Bâtisse New-York Life, Montréal (Canada), qui vous fera
un prix pour votre envoi. Si son offte ne vous satisfait pas, il
vous les retournera.

SAINTE ENORATIDA VIERGE ET MARTYRE

(Saite)
XVII

TORTURES D'ENCI-ATIDA.

Anges du ciel, dites-nous ce que fut Encratida, alors qu3 l'a-
niour la tint attachée à une colonne où elle subit la flagellation,
'comme son divin Maître, en goûtant les délices du sacrifice san-
glant. Dites-nous l'héroïsme de cette vierge martyre, quand,
-après cette première torture, elle fut liée à deux chevaux in-
domptés. Par une ironie diabolique, ces bêtes sauvages avaient
-été harnachées pompeusemeut et avec luse. Des cavalier mon-
tés sur d'autres coursiers guidaient cruellement la course fu-
rieuse des chevaux qui traînaient après eux le corps délicat de
la fille d'Otéoméro.

O vierge Encratida, vos maux, vos outrages se sont-ils bor-
nés là ? Non, une populace surexcitée par l'enfer, et ivre d'une
joie diabolique vous environnait poussant des cris de rage. VQs


